
» Vincent avait fait des étude» spéciale» ; il fil­
mait a, s'occuper de» questions jandique» ; at las 
m'mores du tribunal, très oooapea toujours, les lui 
soumettaient volontiers. 

• Voilà pourquoi il lui était imposable da véri­
fier la* comptas. 

» Vincent assistait aux d*lib.'-rés; mais M. X 
à Lille, y assis a t également ! 

» Ou e, aussi parle de majorations ? Combien en 
a-t-on tvellemeut trouvé. Deux ! et insignifiantes 
encore ! 

» La* insertions dans les journaux ! on n'a rien 
sn prouver. 

» Le port das lettres) Dès que le tribunal avait 
décidé que le greffa pouvait compter 0 35 c , cela 
ne Pnffflsait-i) pas, et Vincent n'était-il pas cou­
vert ? 

• Il reste encore una chose affreuse; on a dit 
qu9 Vincent a compté desfrais d'actes qui n'avaient 
pas et.' fait». 

» Mail M. Trillon, dans l'information,a déclaré 
qu'il n'y a pas eu de mauvaise foi, et que Vincent 
ne lui a pas donné l'ordre 'te le f lire. 

» Oa a enfla raconté que Vincent n'avait p"s 
voalo communiquer ses registres. M. LUot est 
venu dire, tout a l'usure, que jamais M Lequer.ee 
n'av.it, non plus, donné aux syndicale détail de 
ses couipte:). 

» M le président du tribunal, M. Henry Bossnt, 
qna j'aime autant que j'estime, et dont le nom est 
sv nomme de loyauté, ne voulait pas que l'on cem-
muaiquàt les registres. D'ailleurs e-U*e M» aussi 
dan* d'autres ville», et entre autres à Reims. » 

M* llattu termine par cette émouvante pérorai­
son :« Messieurs les jurés, vous le voyez, il n'y a 
eu ni faux, ni concussion ; il y a seulement eu une 
grande légèreté. Vincent l'a déjà durement expiée 
p >r son arrestation à Rrubaix, par la perte de sa 
situation. Quel supplice pour et malheureux d'être 
t iài ié de pnson en prison, de R mbaix à Lille et 
de Lille à D mai? Q lelle torture que cette longue 
détention préventive! 

» Ce matin, il a été atnen<- ici, en voiture, c'est 
vrai, mais las menottes a n mains, et entre deux 
g 'ndar.ue-J. Peud.tnt dix heure», il est resté clou4 

a ce bauc d'infamie ; journée de honte et de tour­
ment» ! 

• Ah ! Messieurs les jurés, an nom de ma cons­
cience d'Iionnè'e bomme, au nom de l'innocence 
de celui que j'ti détendu ave? tant de conviction, 
rendez nu ver iict d'xcquiltement, rendez Vincent 
à la socu-té. où il reprendra sa place, et dont il 
deviendra, j'en suis sûr, l'un des membres les pins 
dignes. » 

P-m tant t >nt le temp< qu'a parlé M* Hattu, Vin­
cent tnnt la tête ba i i*e , et pUure ; par moments, 
il couvre son visage de ses doux mains et se prend 
a s-ngloler. 

LE VERDICT 
Soixante-dix-sept questions sont posées an jury. 

Celui-ci se retire dans la salle des délibérations. Il 
rentre vingt minutes après. 

Le v e r d i c t e s t X O \ s u r t o u t e s l e s q u e s ­
t i o n s . 

Kn c o n s é q u e n c e , G U 9 T A V E V I N C E N T 
e s t a c q u i t t é . 

La cour ordonne sa mise en liberté immédiate. 
A. MKtSIAEN. 

Audience du mercredi 10 juin 1885 
L e c r i m e d e Q u a e d y p r e 

Aujourd'hui, devaient être j ig.-s Léon Rousseuw, 
Ives Mihieux et la femme Veryepe, accusés d'as­
sassinat et de complicité d'à sassinat sur le mari 
de cette dernière. M*is ils se sont pourvus en cas­
sation contre l'arrêt de la chambre des mises en 
accusation, qui les a renvoyés aux assises. Cest 
pourquoi l'affaire ne viendra qu'à la prochaine 
session. 

Défenseurs : M" Maillard, de Wareoghien et 
Quinion-Hubert. 

N O R D 
C o m i n e s . — L a tempè' .e d e lundi a o c c a s i o n n é 

d e g r a n d s dé(tàt« d a n s les c o m m u n e s de C o m i n e s , 
Q l e s n e y - s u r - D e â l e . V e r l i n . h e m , D e û l « m « n t e t 
W a m b r e o h i e s ; l e s r é c o l t e s de l i n , b lés , a v o i n e s et 
COIZJLS sou t c o m p l é m e n t r a v a g es p a r les g r ê l e s , 
qu i s o n t t o m b é e s p e n d a n t p l u s d 'an q u a r t d 'heure , 
s u r u n e l a r g e u r m o y e n n e d e t ro i s k i l o m è t r e s e t 
ut e l o n g u e u r d ' e n v i r o n d e u x k i l o m è t r e s . 

L a d é f l a t i o n es t g r a n d e , c a r il ne res te a b s o ­
l u m e n t r ien s u r t o u t c e p i r c o o n » ; les p l a n t e s à 
f e u i l l a g e et à g r o s s e s t i g e s s o n t l i t t é r a l e m e n t h a -
c h - e s , les t i g e s d e s c e t é a l e s sont c a s s é e s e n d e u x 
p a r t i e s . 

i . e m a l e s t t r è s s f r i e u x e t p a r t o u t d e s o u v r i e r s 
s o n t o c c u p é s à f a u c h e r d e s r é c o l t e s a t e i n t e s . 

F o u r m i e s . — M. H e n r y D a r v i l l é ' , fllateur à 
F o u r m i e s , v i e n t de m o u r i r s u b i t e m e n t . C u i t la 
f o n d a t e u r d e s d e u x i m p o r t a n t e s filatures Ies Douze-
Apôtre* e t le Paradis, l ont il fut le g j r a n t p e n i a n t 
v i n g t a n n é e s . 

M . D e r v i l l é e a exerc-S p e n d a n t longtemps", les 
f o n e t i o n s d 'adjo int a u m a i r e a v a n t 187 J; a u x d e r ­
n i è r e s é l e c t i o n s , il fut é l u c o n s e i l l e r rnuninpa l . 

Il f a i s a i t p a r t i e d u c o m i t é c o n s e r v a t e u r de F o u r -
m i e s , d o n t il é t a i t l 'un d e s m e m b r e s les p l u s é c l a i ­
r é s e t l e s p l u s a c t i f s . 

E t a t - C i v i l d e B » u b a i x - — DtCLABATiam m NADV 
S i s c i s du 9 juin. — Victor VanweHen. rue de l'Epaule, 
]d | Florentine Denou et . rue de Lainoy, fort Des-
vrx 2 i . — Théophile Deblauwe rue d'Aima, fort Fra­
i e s '24. L >.l,ee Di nçre, rue »e Babylone, 17. — Henri 
Oereem, rue l'erœentier, maison» Lampe. — Arthur 
Decotti^nirs. Grande Rue, o u r Lefebvre. 1". — Léo'.ie 
Louvet rue Watt, cour Six-Gadenne. 11. — ï ictoni.e 
Lahalle. rue B'aurewaert. M — Edmon4 Foulon, rue 
du Fontenoy. 14». - Joseph Queix, rue de 10u»st , 113. 
_ Hemi Bekasrt, n i e d'Alm», • • — Albert Dwsauvaees, 
rue de» Fondeur», cour Chopart, 7. — Berthe Loubry, 

r " n » c L a T " ô i » M oéose du 0 juin - Hélène Stock. 1 
moi» rue Gretry, 28. — Le erc , , p-rsenté, »»n» vi«, n e 
Saint-Laurent 22. — Blanche Toulemonde, y moi», rue 
de» Art», «'• — Louise Bo« uyt, 1 an. rue des Fleur», 
cour ~ 

UHIVUIS i u u e u r ^ ai ( M b 
L e . ami» •* oonnsieeanese de la famille TOUI.E-

MOBTDE-PARKNT qui, par aubli, n'auraient pas reçu 
de lettre de taira pert da décès de Blanche- l .ouue-ICne 
Josèphe TOULEMONDE, d é c é d a a Roubaix, le 9 juin 
le»»*, à n s a de a moi» e* 10 jour*, eout prie» de consi­
dérer le pr'eao» avr» comme en tenant lieu et de bien 
esuloir a»»i»ter aux Convoi »t Me-ee d'.Ance Solennel», 
oui auront lieu le jeudi II courant, » 9 heure» h t , e n 
réélise Sf int Sépulcre, a Reuba B. — L ««emblée a la 
maison mortuaire, rue des Arts, 85. 

Le» »ml» e« counelienee» de la famille DKLSALI.E-
MASQUELIKR qui. par oubli n'auraient pa» reçu de 
lettre Je faire part du déoe» de Monsieur Aimable-Sévèie 
BEI SALLE, marchard boucler, caharetier et facteur 
en douaua», décédé à Willem», le 9 juin ' » > £ , » W g d e 

3b an» adminûitré du Sacrement de I Extrême Ouotion, 
eont prié» de eonsidérer le 1 -reeent avi» oomm» en tenant 
Heu et de bien vouloir eeaister aux Convoi e t Service 
Solennel», qui auront lieu le j udi II courant, a neuf 
heure, un quart, en l'église de W i l l e m s - L'saeamblée à 
la maison mortuaire, a la Place. . . , „ „ , 

L'Obit du Hais sera célébré la lundi 6 juillet 1ÔI5, a 
9 heure», • • la marne églwe 

On Obit Solennel du Moi» sera, célébré, en l'égHse 

XSbSSSFZZ ' o . r i^m. d Amandine DUBRUNFAUT. 
f P ^ T T Roubaix. le H avril te*5, dan. « 4.1e année, 
f S m n l ï r é d e T s a o r e m e n U de Nôtre-Mère la Samte-
«dmim.tre - — o - n n , ,1*1. par oubU, neur».ent pas 

STiT&'TSS ^nt prié- ABmmidér" 

L , i l * ^ « s f ™ - A V I 8 « R A T I J i T dans le 

..... _ untwrible accident est venu mettre 
^ S S T h t s V r v i r s V h e u r e . de rel.vèe.le personnel 
de notre g .1». A io iphe Lndinant, âgé de 

Le chef de « n » n ® ; l v ' ^ A
d a l a planche, était des-

4 8 ada%e'ntTes wagons qu'il faisait manœuvrer, 
cendu d on . d a , .^ r "f I l i„ J 0 v„yageurs venant de 
R e ^ a i r a r n ^ a ^ r - ^ s u ^ v o ^ o ù Ludi-

H u y . — Un orage épouvantable vient d'éclaté) 
sur Huy. Bourrasque indescriptible Des grelot. 
d'une grosseur extraordinaire sont tombée. 

Les dégâts sont immenses et incalculables. 
Un écoulement iiuporLint s'est preduit su 

le territoire de Gorphàlie, Sur la ngBe du cuemi 
de fer du Nord, qui contiune le service par la COL 
tre-voie. * 

Désolation générale. Les jardins,», las,campa 
gnes sont entièrement dévastés, les vignes pei 

RonaiK a r r i T » - - - - - - - - , m , ibeureux, et lui 
liant se * W T « t , r-nwr»» • e ^ ^ 

davre a Ihôpital. oavrler qui compUit 

farnU. 

LES THÉATOES 
R é p é t i t i o n KCUéra le Ue a S i ^ u r U . 

Bien malin serait celui qui pourrait dire la dit 
férence qui existe maintenant entre une prem èr. 
représentation et usa répétition générale. 

Mardi soir, la salle de l'Opéra a Pari», était ar 
chi-pleine, et présentait la même physionomie qt:e 
les jonrs oriinaires. Les seuls chansrement-i soi. 
que la première loge de face est occupée par l< -
denx directeurs, MM. Ritt et Gailhard ; que M. 
C h-tries liai nier a abandonné, cette fois, sa log 
snr la scène, piurnna loge dans la salle; que, dan 
la 1 ge présidentielle, la général Pitié a pour voi 
sin, non pas M. Grevy, mais le président Gartier. 
venu, fans doute,, pour juger Sigurd. 

Ce n'ext pas à BOUS de dire s'il l'a condami.è ot-
acquitté. 

Dernier • différence avec les représentât ons ; le.» 
dames étaient en grand nombre à l'orchestre, et 
surtout au pxrterre. 

Sigurd, commencé à sept heures précises, n*. 
fini, eu effet, qu'a minuit trente. 

Plusieurs décors de l'ouvrage nouveau ont fa t 
sensation, 

Il faut citer surtout celui du deuxième acte, le 
Folkrangsr ou Champ des moi ts, très pittoresque 
avec ses dolmens sauvages et ses immenses pierre* 
diui ligues. 

Mais le clou d J la soirée, c'est l'incen-lie du pa­
lais entihante de Waikyrie. 

Lei dir<jcteurs de l'Opéra ont dédaigné les vieux 
incendie* de nos pères, dont une bonne petite fla'ii-
me de Bengale faisait à peu près teus les frai-, 
pour nous donner un incendie nouveau g-nre 
breveté s. g. d. g., un incendie rb'.eim par de lu 
vaptur d'exu s'échappant abondamment desd>s-
«ou 'lu théâtre et éclairée par une lumière élec­
trique rouge. 

L'effet a t té très grand et la salle entière a bissé 
l'incendie 1 

TRIBUNAUX 
A V P A X H E X - K J C . 

On connaît c-t'.e affaire dans son ensemble; 
ajoutons quelques détails a ce premier récit. 

L'instruction a port.'sur des faits très nombreux 
et longtemps, le public a pensé que Pel sera' 
accuso d'une longue série de crimes. Mai- il n'est 
positivement M*s**J par la justice que d'avoir at­
tenté à la vie de sa première femme, Eugénie 
Buffereau, et à celle de sa maîtresse, Eiise Booebe-
mer. 

Pel est sonpçonné d'avoir donné du poi-on à sa 
mèie, morte en août 1872, et à la fille M^rser, qui 
a dispaïu. Ces soupçons sont fondés sur les symp­
tômes remarqués pendant la maladie de la mère, 
qui ressemblent à ceux qu'ont éprouvé» la fi;le 
Merser et M trie Mahoin, qui soigna cette dernière. 

Msi'i à l'égard de c^s personnes, la justice a 
manqué d'indications précises; elU n'a que de très 
fortes précomptions, surtout pour ce qui concerne 
la fille Marier, dont la disparition s««'ble accuser 
l'horloger Pel, attendu que la raaltdie de cette 
fille ressemble a celle d'Rlise Boœhsmer, qui a dis­
paru an«si. 

Et un fait qui accuse singulièrement aussi l'hor­
loger, c'e.-t qu'il a v»nlu les effets d'Eugénie Mer-
sier, comme il a donné ceux d'Eliss Boœaemer, de 
laquelle il :> vendu la montre. 

Mais, enfin, maigre tous les indices recueillis sur 
des ciimes présumes et commis a nne époque an­
térieure, la jus t io s'est pru-lemment bornée aux 
deux crimes qui présentaient des preuves plus sai 
sissables. 

On pourra dira que la justice manquera du corps 
Ju délit p ur l'assassirat d E.Ue Borelumer, c >m-
me 1 Ile en eût manqu»' po:ir eatsil d'Eugénie M-r-
sier; mais les experts ont trouvé le' r 31 lus du ca­
davre d'Elire Boœhamer réduits à l'état dégraisse 
ot de cendres. 

Des expériences ont été fûtes avec un fourneau 
semblable à celui qui était à M nispo-ition à Mon-
treuil.Les experts ont pu brûler, e'> moin» da deux 
heures, un cadavre de soixante kilogrammes, qui 
a produit à peu pré* la nié ne quantité de candre* 
(six kilogrammes), qu'avait produite l'incinération 
du corps d'Elise Boœhemer. 

Une soixantaine de temo'ns seront entendu?, et 
les places qui leur sont réservées 'le droit dimi­
nueront d- beaucoup celles des curieux. 

Comme nous l'avons dit, les débats de cette 
étrange et mystérieuse affaire commenceront de­
main jeudi. 

C H O S E S Hie A 9 f l ï ! S 

Un assassin reçoit la première vhite d'un avec it 
célèbre qu'on lui a donné d'office. 

Aussitôt en pré;ence, ils poussent un cri d'éton-
nem-nt tous deux. 

— J«» ne me tromp* p^s, s'exclame l'assas-in, 
mon avocat d'il y a vingt-cinq ans en simple po­
lice ! 

Tiens 1 fait l'avocat, mon premier client ! 
Quel hasard étrange!.. . Je débutais... 

— Moi aussi ! 
Pu.s l'assassin, avec expansion : 
— Ah ! nous avons fait du chemin depuis lors 1 

DÉPÊCHES TÉLÉGRAPHIQUES 
(De nos correspondants particuliers 

et par FIL SPÉCIAL) 

M. Patenôtre 
Paris, 10 Juin. — La psix éttnt signée avec la 

Chine, notre ministre, M. Patenôtre, ne tardera 
pas à rentrer eu France en congé; mais, vraisem­
blablement, Il ne retournera pas dans le Céleste-
Empire et sera appelé à un autre poste. 

Quant à son successeur, personne n'est encore 
d'sigtié, bien qu'on ait dit que ce serait M. Le-
maire, notre résident actuel à Hué. 

Exce l l en te init iat ive 
Paris, 10 jnin. — Le Gaulois publie, i n l'ap­

puyant, une lettre de M P. de Leusse, proposant 
d'organiser nne souscription à l'effet d'envoyer des 
médecins à Valence pour suivre les expériences du 
docteur Farran. 

M. de Leusse déclare souscrire pour cant francs. 
La l evée des scel lés chez Victor H u g o 

Paris, 10 juin. — Une première levée partielle-
des scellés a eu lieu, hier,à l'hôtel de Victor Hugo, 
en présence des membres de la famille, des exé­
cuteurs testamentaires et des officiers ministé­
riels désignés par le testament. 

Cette première visite n'a pas duré moins de 
trois heures. Elle se renouvellera aujourd'hui et 
tous les jours suivants, car l'inventaire de tous 
les papiers laissés par le défunt demandera un 
mois environ. 

Ce qui paraît certain, en tout cas, o'est qu'il n'y 
a pas d'autre testament et que las dernières dis­
positions de Vtotor Hugo, sont dèJ maintenant, 
connues de toutes les p unes intéressées. 

Un portrait du pape 
Berlin, 10 juin.—Par un ordre de l'empereur, le 

portrait du pape, pdnt par Lenbach, qui se trouve 
dans la galerie Nationale, a été transporté au pa­
lais impérial, où l'empereur l'a examiné pendant 
assez longtemps. 

Huit jours au fond d'un puits 
Rome, 10 ju ;n. — On a retrouvé aujourd'hui, au 

tond d'un puits de pêche, dans 1» campagne ro­
maine, une vieille femme de soixante-dix ans, qui 
avait dt paru depuis le 1er juin. 

Elle raconta qu'elle était tombée dans ce nuits 
en allant cueillir de la • ' ré", cr.tnrae e'1 • lefai-
sait chaque i-olr, et quV.l I vaU viou un rangeant 
des herbes et des greuouiiioi uto.les al ce buvant 
son urine et son sang qu'elle faisait couler an , 0 
coupant. 

La maluenreu«e était dans an état horrible. Des 
arpents lui avaient mordu les main-, les piels et 
' visage. Les médecins espèrent cependant la sau­

ver. 
La fièvre typhoïde en A l g é r i e 

Alger, 9 jnin.— Les journaux annoncent qu'use 
pidémie de lièvre typhoile sévit dans quelques 
•ntres indigènes appartenant à la région de Bôae. 

Plus de 200 indigènes de la tribu des Beni-Moha-
ned, piôj Aïn-Mokra, seraient atteints. 

Ou compte actuellement 41 décès. 
Des mesures d'isolement et de désinfection ont 

té prises par l'autorité administrative. 
Les élections en Autr iche 

Vienne, 10 juin. — Sur les 353 élections au 
3eich*ratb, auxquelles on devait procéder, 320 ont 
UJà eu lieu. 

Sur ce chiffre, 167 sont favorables au parti gou-
'eineiuental, 132 aux libéraux allemands et les 
utros à différents partis. 

Le général Gordon ne serait pas mort 1 
Le Caire, 10 juin. — Un Iaraélita arrivant de 

Khartoum dit que Gordon,un négociant grec nom-
ié Abougathas, deux c .w. is turcs et un domssti-

iue de Gordon quittèrent Kliaitoum avant l'entrée 
I' s re elles ; il affirme que ni leurs cadavres, ni 
-urs vêtements, ni leurs papiers n'ont été retrou­

ve*. 

Manifeste nu comité bonapartiste v ictorien 
Paris, 10 juin. — Le comité central impérialiste 

lo l'Appel au peuple, siégeant à Paris, 29, rue 
l'Anjou, adresse aux électeurs le manifeste sui­
vant, que nous trouvons dans le Figaro : 

Aux <Slect°ur8, 
l.ea dernières manifestations du suffrage universel, té-

'noi_'uent que la conscience uatiouale se réveille e t qu'un 
mprême effort sera tent i aux élections prochaines, pour 
lelivrer la France d'un régim*» qui 1 opprime, la ruine et 

U déshonore Le parti impérialiste revendique l'honneur 
'le combattre au premier rang. Par ses traditions et par 
<*'« pihicipes, il a 'e devoir impérieux de se dévouera 
e«Ue couvre de réparation e t de salut. 

Il oat vivant, debout, aimé pour la bataille et toujours 
t'ai à ta mission. C'est pour l'affirmer que s'ost consti­

tua l ecomit j central de l'Appel au peuple. 
Fidèle aux sAines traditions de l'ordre, de l'autorité, 

'e comité central ne représente e t n'admet aucune pro-
mÎBeuiti révolutionnaire II veut s'associer a tous les 
homme» d'ordre pour préparer l'avèuement d'un« majo­
rité de gouieunametit. résolue à sauver la France du par­
lementai ùme, à purger la politique du népotisme, de la 
vénalité, de la délation, de toutes les pratique» oppree-
• ive» e t corruptrices du temps présent, a, préterter le 
pays de la politique d aventure et des expédition, désas­
treuses comme celle du Toultiu, à restaurer la probité et 
l'ecouomie dans nos finances, a restituer a la religion le 
r' spect et la liberté, à honorer e t fortifier la magistrature 
et l'armée, a émanciper l'enseignement, à purifier l'école, 
eu un mot, à rendra • la France,.exploitée et avilie, l'or­
dre, la paix, la discipline et l'honneur. 

Le chaudement de ministère s e modifie en rien no» 
r. solutions et no* devoir». Le gouvernement de M. Jules 
Ferry »'•»» écroulé eous se» crimes; le cabinet qui lui sue-
oède. ne peut rien pour en corriger les effet». 

Quelle promesse de réparation pourrait-il tenir, quand 
ea homme» qui le oompo-eut e t ceux qui le soutiennent 

ont été en toute» occasion», auteur» ou complice» i 
Ou nous annonce la paix : certes, nous la voulons vraie 

et complète, mais la paix, telle qu'on nous la fait entre­
voir,en vue des élections, la paix avec l'occupation perma-
uente, ne sera qu'un mensonge. La Chine pourra signer 
les traités ; mais les bandes qu'elle entretient continue­

ront indéfiniment la guerre. Le gouvernement le sait si 
bieu, qu'il euveie au Te.uk.in de» renforts considérables 
avec tout l'utat-major d un corps d'armée. Il faudra tou­
jours y maintenir AU moins t ,00'J hommes qui seront 
décim -s par le climat e t la maladie et y dépenser cin­
quante millions pur an. Une telle paix sera plus coûteuse 
et plus meurtrièro que la guerre. 

Le budget est-il en équilibre ? Sommes-nous garantis 
contre l'emprunt et l'impôt : Non ! Il faudrait deux mil-
li tids pour éteindre 1» dette flottante et trois cents mil­
lions p >ur combler le déficit. 

Ou ajournera ce» m sures jusqu'après les élections; 
mais, dès le lendemain, surgiront avec de large» emprunts 
des impôts nouveaux, si les électeurs commettent la faute 
dr nommer encore une Chambre r: puulica ne. 

La religion esvelle mieux respectée, la justice plus 
sur 1. l'enseignement plus libre, l'école plus naine, le tra­
vail plus prospère, la mi.ère moins grande ? 

Non! les ministres ont changé, le système reste et 
avec lui, la servitude abrutissante e t mortelle BOUS la­
que le la France étouffe. 

C'est cette servitude que nous voulons détruire, c'est 
ce joug intolérable que noua voulons secou'r. 

C'est dans cet espr t et avec ces résolutions que DOUS 
i'ous au comb-it ; mais nous n'irons pas seu's. Nous 
alress m» le même appel et promettons le môme concours 
sans exception de parti, aux républicains desabusés comme 
aux conservateur* de toutes nuances, à tous ceux que 
révolte 1 indignité du régime actuel. A ce titre, nosalli s, 
quels qu'ils Boieut, trouveront en nous le plus sincère et 
le plus loyal appui. Sans rien sacrifier de nos principes, 
nous saurons, pour le succès de la lutte prochaine, les 
subordonnera i immédiate nécessité du salut commun. 

Eu supprimant 1 article 8 de la Constitution, la Répu­
blique a prétendu nous interlire, aux una ot aux autres, 
la liberté de defiuir la forme de gouvernement que lui 
opposeraient uos regiets et nos vœux; mais elle nous 
laisse le droit de déuoncor à la réprobation publique, le 
réeime malfaisant et ruineux qu'elle fait peser sur nous 
et de convier le suffrage universel à a è n défaire. 

Le l u t du comité central est de susciter autant de can­
didats qu'il en faudra pour que la lutte s enenee partout, 
d'entrer en relation» vvec les c mit..a départementa"x 
existants, et de provoquer la formation de comit.s nou­
veaux 

l e scrutiu de Hstl est désormais acquis. Par lui nous 
pourrons unir nos contingents aux autres contingents 
conservateurs. Xous ferons à noa alliés une part légitime, 
nous demaud rons qu'il nous fassent U nôtre. Dans ces 
conditions, nous combattrons sur la même liste avec une 
égale loyauté, nous n'aurons qu'une devise e t qu'un pro­
gramme : Guerre» Uiuarchio républicaine ! 

Le prévient , duc de Padoue, ancien 
ministre; les vice-présidents, Pori-
qu>t. seustMtr; Jolibois, député ; P. 
r.e Cassaguac, députi ; Léon Che­
vreau, d put i , trésorier; les se­
crétaires, baron de Watteville, se­
crétaire-général ; Edouard Lioin-
villier» ; Levoinville, Paul iloutros. 

J O U R N A U X l>U M.VT1X 
Parlant de la signature du traité de paix avec la 

Chine, le Journal des Dèboti s'exprime ainsi : 
a Nous avons le traité da Tien-Tsin, rien que ce 

traité. Oi sait avec quelle légèreté nous en avons 
compromis, il y a un an, le bénéfice, avec quelle 
mi'adresje naturellement stérile nous avons cher-
"lié, depuis lors,à 01 tenir des avantages nouveaux. 
N >U8 n'avons pas obtenu CJS a v a n t a g e il est dif-
li ile d'applaudir à la politique qui, apiès un aussi 
douloureux effort, aboutit a un psreil résultat. 

Au-si les Ch inibres, hier, n'ont-elles pas bien 
vivement upplaudi la déclaration ministérielle. Le 
sentiment général était celui de la lassitude, enfin 
sou lage , plus que celui de U joie, 

Parlant de la signature du traité de paix avec 
la Chine, le Rappel dit qu'il reste à souhaiter nue 
cette paix soit plus sérieuse que les précédentes 
et aussi que de pareilles aventures soient entrepri­
ses moins légèrement. Tout le monde, ajoutât il, 
c;> n prend aujourd'hui la gravité des fautes com­
mises, et nous ponvnns espérer que les forces na­
tionales ne seront plus exposées, de longtemps, à 
dépareilles gaspillages. 

Cett-s paix sera t elle durable ? demande le Gau­
lois. Nous voulons l'espérer. Le seul moyen, pour 
la France, d'en faire respecter les clauses est de 
rompre avec les errements du passé et d'occuper 
le Tonkin, l'Anoam et le Cambodge ave"- des for­
ces -uffi-iantes, quel que soit le sacrifice qui en ré­
sulte pour nos finances. 

U est important, dit le Soleil, que des hommes 
comme M. le duede Broglte, M. le comte de Fal-
loux, M. le duc Déesses, M. Lambert de Sainte-
Croix, M. Caillaux. M. Grivard, M. Keller, M. de 
Fonrtou, M. Albert Ossjardins, M. le comte d'Hius-
sonville fissent partie de la prochaine Chambre 

D E R N I E R E H E U R E 
(Dp nos correspondant* particuliers 

ai par FIL SPÉCIAL) 

Le cabinet anglais 
Londres, 10 juin. — Lord Gladstone.est allé.hier 

à Balmoral. Le Daily News et le Daily Tvlegravà 
croient qne les conservateurs sont d' ci tés à accêp 
ter le pouvoir. I s indiquent même la ^ompesition 
du nouveau oabinet.que présiderait lord Northeete, 
avec lord Sajisbury aux affaires étrangères. 

Le Standard confirme que las conservateurs 
accepteront le pouvoir. Las cercles politiques 
croient que l'essai da conservateurs échouera ioévi-
tablemîiit, et que le cabinet libéral sera reconsti­
tue. 

Les affaires tonkinoises 
Paria, 10 juin. — D'après le Times, Tien-Tsin, 

Keinng, P^ecadores devront être évacuées avant 
fin juin. 

Les troubles de Crète 
Athènes, 10 juin. — Les dépêches de Crète font 

espérer un arrangement e n t e Sawas-pacha et 
i Assemblée Cretoise. Les consuls agissent dans un 
sens de conciliation. 

Des inondations ont causé de grands dégâts à 
Tirnovo(Th»ssalie.) 

STOCKS A CHICAGO t 
B l l . . 11.500.00 ibuahe l s cmu-e i* 3"0 OOOatm. préoéd. 
MAI». 83O UUO » ., 1 150.OOd s 

P A R I S , 9 juin 
A v o i n e . — Le livrable oourant du moi» est mieux 

t inu ; juillet faible ; autre» époque» aux même» cours 
qu'hier. 
Oourant | Juillet-août. 19 . . 18 75 
lu i» 19 45 19 50 4 dernier».. . . 13 25 1 8 . 
Juillet 19 . . . 

Poids naturel 45 a 47 kil. à l'iwot., 100 kil. net . cp> 

T H E A T R E D E L I L L E . - Jeudi 11 juin, a huit 
heures précise», une seule représentation sera donnée par 
If Dupuis, premier comique du théâtre dea Variétés de 
Pari». 

L e s i n f o r t u n e s de> J u b i n e t , com^die-vanbville e s 
troi» actes, doTh barrière et L. Thibouat. — M. Dupui» 
remplira le rô e de Jubinet. 

L e J = u d e l'Amcrar e t d u H u s s a r d , comédie on un 
acte, de MM. J. Moinaux et H bocage. 

I n t e r m è d e s . 
C h a l e t à v e n d r e , comédie en un acte, de M. Albert 

Millaud. 

K e r m e s s e s e t f ê t e s d e l ' arrond i s , e m e n t d e 
L i l l e . — Le 14 juin. — ISeaucamps Fâches, Oruson, 
Hautay. — Fête communale de Lille (jeux, courses illu­
minations, concert). — Carrousel à Nomain. 

15 juin. — Continuation de la fête communale da Lille 
(jeux, concert, ascension nocturne d'un ballon). 

Voic i les communes belges pour lesouel les L'affran­
chissement d*H lettres e s t de 2 0 cen t imes au l i eu 
de 25 : 

A n t o i n g , B landain , Cel les , Comines , Couvtrai, Dot -
t ignies , Gaurain-Bamecroix , H a v i u e s , M e n i n , Messi­
nes , Mouscron, M.ooralede, N é c h i n , N e u v e Egl i se -
Taintegnies , Templenve , Tournai W a r n e t o n , W e r -
vicq Y p m e 

LILLE, 77. RUE uTMiii LILLE 

Al VIEUf CHÊNE 
D i s s o l u t i o n < l c S o c i é t é 

VENTE AU RABAIS 
DE TOUTES LES 

E N M A G A S I N 2à21-10'J5n 

U I P T l l D U I I P n O î u ' r e s c o m p l è t e s , 
V l O l U n I I U U U édition définitive Het-
zel-Qnantin ne varietur, comprenant 4t> volume» 
in 8 . — Prix : 3 4 5 f r . , p a y a b l e » 1 5 IV. p a r 
m o i s . — Librairie A. PILON, A. LE VASSEUR, suc­
cesseur, 33, rue de Fleurus, Paris. 

10 jnà 9 jt—12345 

R E ! N S E I G N E M K N T S ~ COMMERCIAUX 

D i s s o l u t i o n s ( l e s o c i é t é s 
Paris. — Din-olutiuH.à partir du 1er avril, de la société 

Paul lionfils, Leroy et C , fab. d etolièa pour ameuble­
ments, rue Titou. iT. — Liquid., M. Bonfils. — Acte du 
„ kVril. — J. g. d'A. 

Kugoulêine — Disw'ution, à partir du 12 avril, de la 
soei te Clautrier, tmseaud et Ce, nouveautés. — Liquia., 
MM. Clauti ierct i^azeaud. — \e e du même jour 

Lyon — Dissolution, à partir du >7 mari 8^5. de la 
»*>cietô C- Heyuaud et Cfl, draperies et nouveautés, rue 
Centrale, lo . — Liquid., M. Kegaud. — Acte du même 
jour. 

P r o r o a r a l i o n d e s o c i é t é 
Paria — Prorogation, au 1er mai 1-91, de la société 

eu nom col'ectit L Motive et E. iScherdini», draperies, 
rue Croix-des-Petits-Champs, 11. — Acte du 1er avril. 

I t é p a i - l i t i o u s d e f a i l l i t e s 
Paris. — J -F. Quettier, nég. eu toiles, rue des Jeu 

neu-s, 16. — S . M. Barboux; i5 . 15. 
Rouen — Cbarlea-Lonatant l.ecourtois, md de draps, 

rue de la Grosse-Horloge. — 5 fr t d e . *»/>. 

l - ' o i - m a l i o i i s d e s o c i é t é s 
Angoulême. — Formation de la société en commandita 

J. llertiu et Ce, ti-sus de fal, coton, laine, etc. — Durée, 
10 ans. — Cap-, e"7'VeJo fr. dont 2JOVJUU fr. en com­
mandite. — Acte du H février lotie. 

Marseille. — Formation de la société en nom collectif 
Crémieux frères, vêtements confectionnés, rue Canne-
bière, y. — Durée, i ans. — Cap.. z6,v >u fr .— Acte du 
^8 février 18-Ci. 

Rouen. — Formation de la société en nom collectif 
Moiner, et Fhyil, tailleurs d'habit<, r u a d e laVi:omté, 
3a — Durée, 12 ans. — Cap., 12,0uu fr. — Acte du » 
mars 1 o j . 

Versailles. — Formation de la société en nom collectif 
E . Charrier et Mathieu, nouveautés, à Saint-Qermain-en-
Laye. — Durée, lo ans. — Cap , 50,000 fr. — Acte du 
2u février l 8 3 i . 

555555 
A v i s intéressants pour le commerce de Rou­

baix. — MM. Mandel brothera, 8, rue du Conser­
vatoire ; M. Silito, 19, rue Bergère ; M. D.lau-
nay, 23, rue des Petits-Hôtels ; MM. Guérin et 
Cie, rue Meslay, 41 ; MM. Gombricb et Cie, 10, 
boulevard S*int-Dsnis ; MM. J.-R. Jaffray et 
Cie, 5 bix, rue Martel ; MM. Mar.-liall, Field t t 
Cie, 46, rue des Petite* Ecuries, ont dea ordra3 ou 
desactieteure en ti»su*. 

V a i l l e s 
E L B i S U F , le S juin 

BULLETIN DE L'INDUSTRIE ELBE-JVIENNE 

D r a p e r i e 
SORTIES du 15 au 31 

1.191 balles ou caisses pesant. 
ENTRÉES 

l.Oô'J balles ou caisses pesant. 
Balance entre les entrée» et les sortie». 

C h a r b o n s 
1.917 tonnes charbons anglais. 

32 » » français. 
30 » » belges. 

18o5. 
179 «23 k. 

.-51 k. 

en tout . 1.97J tonnes. 

L a i n e s 
909 balles pesant ensemble 243.257 k. 
(Bulletin publié parla Chambre de commerce d'Elbeuf.) 

Céréale» et foriiies 
l ' A H I ^ , m e r c r e d i 1 0 j u i n . 

{Dépêche ipéciale) 
F a r i n e s . — 12 marques. — Tendance calme. 

1 9 juin , 10 juin I I 9juin 11 juin 

47 25 I 17 25 Juillet-août 4 , &0 4» 7 > 
48 H0 | 48 25 ! 4 dernier» . | H 10 | 52 10 

51 . . 
10 600. Dianonible 

Juil let . . . 

Disponible 
Juillet 

Marque Corbeil . . . . 
Circulation ; 

B l é s , — Tendance soutenue. 
23 25 I 23 25 1 Juillet-août. | 23 75 
23 50 | 23 50 I 4 derniers. | Si 75 
S e i g l e s , — Tendance- calme. 
17 25 i 17 60 i Juillot aoûti 17 50 
17 50 | 17 50 | 4 derniers. | 17 25 

23 H0 
24 80 

17 4ti 
17 2 i 

Par cibla da MM. SIMTOIKP BitUNBR»! C'a, rapressnt» 

Juillet 
Août.. 
Sept . . 
Ootob. 
Nov.. 

Juin . 

« Koulmix par M. J t w ' AUEr. 
m a r d i 9 j u i n . (Clô ture ) . 

T*K.A.X£» 
N E W - Y O R K C H I C A G O 

54 1 4 
54 3/4 
55 1,4 
56 ./ 

• •/ 
.. ./. 

Janvier . . ./. il Juillet. 4ti 3 4 Janvier . . ./ 
Février . . ./ H Août . . . 46 3/4 Février . . / 
ktar» / J S e p s . . . 47 / Mrr». . . ./. 
A v r i l . . . ./. HOetobre 47 1/2| Avri l . . . . / 
Mai / HMov. / IMcl.. . . / 

X r H O M K I i r X 
ICI 1 /2 'Dee . . . 111 1,1 

Juillet 102 3 1 Janvier 112 1/2 
Août. 
Sept 
Octob 
Nov. . 

104 3/4'Février ./ . 
UXi i,2'.MaT» / 
108 l / l lAvril / 
109 S;i IKsi /. 

i Juillet 91 . / . 1 Janvier . . / 
Août . . 93 / Février . . ./ 

r!Sept . 95 / |M»rs / 
Ootob. -fi 3,4,Avril.. . . / 

INov . . . . / IMal / 
D i e . | U u i n j 

L l t i I a E , m e r c r e d i Î O j u i n . 

H U I L Ï S ; QKA1XKS i TOUHT. 
i i 'n .nf l i tre . rheetautra. i l .» 100 kfl 

Cours du j* |0 .pr . i 
- . . . 5 8 5'!21 

. . . . | 6 3 50 
I 
jS2 . 
|54 58 

£•- . . 

28 '.'. 
SI »0 
20 . . 

18 . . . . . 
25 . . 23 . . 
22 SO 24 . 

Halle égarée pour qsdnqaet. 64 50 k . . fr- l'keet. 

I W I t l S , « M e r c r e d i ÎO j u i n . 
(Dépêche spéciale) 

S u i t e d » oo l?a Lourde 

Courant 
Juidet . 
Juil l-août 
4 dernier» 

Il juin 
6a 75 
64 25 
64 7o 
67 

W juin 
61 JU I 
64 . 
64 25 
U) 50 [ 

H u i l e d e l i n . Lourde. 
9 juin lo juin 

Oeurant . I fc T» i :... 75 
Juillet . 55 75 I 56 . 
Juill. août; 55 ai I 53 H 
4 dernier»! 54 25 I 54 25 

P A R I S , 9 juin. 
o c m . i . — Marchï aussi calme qu» précédemment. on 

ne fait que très peu d'aff.dres : acheteurs et vendeurs se 
tiennent star une grande r ssrve et les prix fuitdiiMent lé­
gèrement, surtout pour le rapproché. 

Le disponible et le courant du moi* cotés ("3 7",. 
Le livrable en juillet vaut 61 25, prix nominal. 
Juillet août cou-eeve quelque» vendeurs a u ' 7-, mais il 

n y e e h i r.o 
1 e» . derniers mois sont relativement Diimx tenus au 

prix cie 67 fr. 
Cote .'tabla».» | 2 h. kfl : 

Disponible. 63 .5 . . Juillet-août 61 r>0 64 75 
Courant f3 75 I 4 dernier».. 07 . . 
Juil'.Sw. Ci 25 

- e* i o t icil. ne ,s , fûts compris, esc. i ,,u). 

P A R I S , 9 juin. 
L i n s . — Les prix montrent encore uce léjèro faiblesse 

surtout pour es termes rapprochés 
L»is(<onibl». ~7 56 to Juillet-août.. 55 50 55 . 
Oourant . 57 . 5 . 50 i 4 derniers . 5 4 54 25 
Juillet 1,6 . . 55 . 1 

(Le» 100 kil. net», fû t . sompris, ese. 2 0/0) . 

-«««Tes 
L,1L?,'£, m e r c r e d i Î O j u i n . 

ni roisi e r n o m u 

Jours du jour 

Sae.n<>.1(89«leg.l 
— U . typ . « • t 
— pain o k n» 1 
Betterave» disse 

S/6 un dbennlb 

110 50 

Off. iDêm. 

Uours préeéd. 

45 
48 . . 48 50 

110 50 . . 
44 . . . 
47 

P A I t l S , m e r c r e d i l O j u i n . 
{Dépêche spéciale) 

à-acre i n d i g è n e , — Tendance ferme. 
9 juin. lu juin C. de clôture. 

8-.°dispon.. | 4.. 2 j . . . . | 46 25 16 50 | 46 25 46 50 
S u c r e s b l a n c s , — Tendance soutenue. 

Courant j 49 50 49 10 i 49 25 
Juilet . 44 W 41 25 *9 30 
Juillet-août | 41 80 49 3 I I 41 5J 
1 d'octobre i ^2 . . 5i 30 51 81 
r t t i f i n e s 106 59 107 50 107 1U8 107 . 108 

A W L i l S , m e r c r e d i 1 0 j u i n . 

(Dépêche spéciale) 

en entrepôt). - Calme. 
J juin. lu juin. 

•S8 degrés u» 12; -0di«p . | 40 . 3/8 . . . . I 4 0 3 / 1 . . 
— — Juillet. . 4J . . 3/4 . . . . 40 3/4 . . . . 

P A R I S , 9 juin. 
B r u t s . — Le marché présente encore aujourd'hui beau­

coup de calme, BOUS t'influence des avis reçus de Ma<de-
bourg et de Londres. Il ne 83 fait toujours que très peu 
d'all'aires. 

Nous estons à deux heures pour sucre blanc numéro 3 
Paru 
Courant. . . . 49 50 49 25 I 4 d'octobre.. 51 75 r>2 . 
Juillet 49 50 49 25 Sucre blanc 43 7: 
Juiilct-août.. . 49 75 t l 5 > | Sucre roux. W 2. 

Circulation : 41 8 >0 s. contre 31 100 hier. 

18 50 

Alcools 
Qraln» disponible. 

LIULE, m e r c r e d i ÎO j u i n 

Courant 
Juillet 
Juillet août. 
4 derniers 

P A K I S , m e r c r e d i IO j u i n . 
(Dépêche xnéciaU) 

S p i r i t u e u x . — Tendance lourde 
10 juin C. de clôture. juin 

47 75 
48 5'j 
48 50 
49 50 I 

Stock» 

•1 

14,125 

4 7 5J 

P A R I S , I juin. 
La tend-.uce du marché se maintient très ferme, et 

les co <rs sont en nouvelle hausse de 25 centimes ; les 
vendeurs sont toujours peu nombreux. 

Le courant du mois est trait j k 4/ 75, t t reste de­
mande ainsi. 

Le livrable en juillet, demandé k 48 25, est offert k 
4S W. 

Juillet août sont faits k 18 50, prix auquel osa époques 
testent offertes. 

Les 4 derniers mois sont offerts k 4.' 50. 
Le stoc ' a diminué de 7 pipes 
Cote établie k 12 h. 3/4 (1 heet) k 90». 

Courant 17 75 . . . . | 4 derniers. 41 53 49 25 
Juillet . . 48 25 41 50 
Juilltt-aOÛt) . 4S hO . . 1 

Ou-culatien : Pipes, 250, oontre 30) hier 
Stock: 14,559 oontre .6.075 sn 1884. 

Cafés 
L E H W I I E , m e r c r e d i I O 

( Dépêche spéciale) 

Juin 
Juillet 
Août 
Sept 
Octob 
Nov . 

9jnln 
U b. 
49 50 
4^ 10 
50 . . 
50 25 
50 75 
51 . . 

Pj-Jin l ' juin 
4 h. | l i h. 

49 . . 
4t 25 
49 50 
5'> . 
50 25 
C0 5J 

43 . . 
.9 25 
»9 50 
5 1 
30 25 
50 50 

D e c . 
Janv . 
Kév 
Mars 
Avril 
sW . 

9 juin 
11 h. 

51 25 
51 75 
32 25 
52 5U 

Pjuin 
4 h. 

5' . 
51 50 
V2 . . 
52 25 

j u i n 

10juin 

51 50 
M . . 
5^ 25 

A X V K K S , m e r c r e d i I O j u i n . 
(Dépêche spéciale) 

Calme. 500 Santos fully gool a>erage 21 l j l cts. 

Par câble da M. SIEGKiiliSD itsUJHBEt, rica-prasidam 
du CotTaa-Exchan?A. 

\ F l V - V O R K , m a r d i O j u i n . (Clôture) . 

Février 
Mars 
Avril 

Juin 
Juillet . . . . 
Août 
Soptemb.. 

0 99 
6 95 
7 0> 
7.10 

Octobre . 
Novemb.. 
Deooaib . 
Janvier . 

7 1 
7 2 
7 • 
7.3 

Cotons 
LE H A V K F , m e r c r e d i tO 

Dépêche spéciale) 

j u i n 

1 Tjuin 1 fjuin 
Il h. 4 h. 

Juin . 1 8 37 | 68 . 
Juillet 68 »7 68 25 
Août. ' 9 12 68 75 
Sept . 1 69 50 t • 25 
Ootob 10 . . c.9 75 
Nov . | 69 25 1 68 .5 

li juin 
11 h. 

68 . . 
68 25 
68 87 
t9 25 
69 76 
69 . 

Dec . 
Janv. 
Fév. . 
Mars 
Avril. 
Mai . 

9juin 
U h. 
64 72 
18 37 
Si 75 
69 25 

N E W - Y O R K , m a r d i O j u i n . (Clôture) 
Ventes : 80,0*0 balles. Marché soutenu. 

R e n n e s : toO balles, oontre 700 en 1884, et 5,800 

Total de la semaine : 2,700 balles, contre 4,000 en 1884 
et 13.200 en lnS5. 
J u i n . . . . 10 ,1 1 Octob . . . 10 13 • Février . . 10 22 
J u i l l e t . . . . lo 58 Novembre. 10 o l Mars . . 10.32 
Août . . . 10.65 Décembre. 10 Ut I Avri l . . . . . . . 
Sept 10.42 I Janv ier . . . 10.12 | Mai 

II onblons 
L O N D R E S , 9 juin. 

Le marché est tranquille e t le» transaction» août ré-
du teo à cause de» rapport» favorable, d e . hou lonuière». 

La plante a fait des progrès rapides sous 1 influence du 
temps chaud de la semaine passée e t elle a repris son ap­
parence saine. 

De plusieurs districts on annonce une augmentation de 
vermiue. 

Des quantités considérables de houblon» d'Australie 
arrivent ici et se vendent 10 k ' u par quintal, ce qui n'est 
guère encourageant pour le» exportateur». 

I-aporta ions pendant la semaine passée : 32 balles de 
Hambourg, 145 d'Anvers, 22 d'Ustende et (.62 belles de 
Melbourne. # 

N E W - Y O R K , 80 mai. 
Marché par continuation faible et dans quelques osa on 

offre en légère baisse. Snr place nu ne demande pas au 
de à de 16 c. pour qu'ilitéexcepiioun llesueut belle. 

Mouvement de l'article depuis le commencement de la 
saison (,er sept.) : 

1835 1881 1833 

Juin 

A N V E R S , m e r c r e d i I O j u i n 
(Depdchj spe-.iaie) 

Tous les prix s'entendent en franc» par lisj kilo». 
(Cote omoieue). — Invarié. Calme 

9 juin 1 tu juin [| . 9 juin , 10 juin 
17 . . 3,8 17 . . J, -I H Juillet 17 . . 3 4 17 . 3 ,4 
17 . 1/1 17 . . 1/4 (M dern 18 . . 3,8 18 3,s 
17 . 1 / 3 , 1 7 . . 1,2 U | . . . . / . | / 

Dispon 

Par câble da MU. S1EGFK1UD GltU.VEU e t O . 

.NEW-YOHK, m u v d i 9 j u i n 
Pipeline* ÎJ 1/4 

P A R I S , 9 juiu 
Sans variation. 
Cours aux 100 kilos. — Disp 48 . . à 4T — Livrable 

48 . . à 47 . . — Buenos de 700 k 710», disp 53 . . a 
52 50 —Idem livrable, 53 . k 52 50— On cote au détail, 
k l'hect. : Pétrole remué, disponible 36 . a . Livrabl-
18 

Disponible 
Livrable 
Essence lavée disponible. 

livrable. 

pris* a Paris su Uoaeu 

3 J 
37 
37 

B R E M E , 9 juin 
Marché calme ; dispon., 0,95 Km ; «or août-déo. 7,39. 

H A M B O U R G , 9 juin 
Marché calme ; disp. > ,9J Km ; août-déc. 7,40 ttsa. 

B R E M E , 8 juin. 
HafHné . — Marché ferme ; dlaponibl*, 6,93 d n , sur 

uillet 7 M Rm, août 7 10 Km, sur août-déo. 7 20 Km. 

H A M B O U R G , 8 juin. 
Raf f iné . — Calma; disp. 7 05 Rm pap., Kir. 

août-déc. 7.45, Km pap 

^ftiiirîoav 

Marque Wilcox disp 
— Juin.. 
— Judle t . . . 

' V . N Y E i l S , m e r c r e d i I O j u i n 
(Dépéclie spéciale) 

Marqn* Wiloox. CalAe 
J juin 10 juin 

. . I 84 . : 3,4 

. . 84 . . 1/2 
, . | M . . 1,4 

ible de KM. SIKUKRIEl» OKUXÏÏil ai „o. 
mai-i l i 9 j u i n . (C16tare>. 

N E W - Y O R K 
Juin. . . G.K^ Déo. 7 10 
Juillet 6 *7 i Janvier 
Août. 
S«pt. 
Oetob. 
N o v . . . . 10 

Février 
Mar» 
Avrd . . 
Mai . . 

Juin . . O ù . 
Juillet 6 0; 
Août . . 6 7J 
S e p t . . 6 8 ; 
Octob 6 9 ' 
Nov. . B 75 

Dée. . . 6 7 5 
Janvier . 
Février . . . . 
M»r» 
Avri l . . . . 

„ . . , L E H A V R E , 8 juin. 
Marche calme. Ventes . tiercons; ou cote dispon. et 

courant fr. 4 , 75 ; sur juillet fr 11 . ; sur août fr. 41 
5, sur sept , fr l i . . , sur oetob, fr. 45 b), les 50 kil. 

B R E M E , 8 juin. 
v'.'ilcox disp. 3) . pf.; sur juin jui let . / pj . . 

Ufljfs m 
Suifs frais de Paris, 74 . k 
fauii'a d'o», d» vj . a 60 . . . 

P A R I S , 9 juin, 
bceuf Plate ,0 . 

IMélullurg-ie 
„ , . . G L A S G O W , 8 juin. 
Marché on baisse, mais un bon courant d'affaire» a été 

conclu de «te. s l i a i , k 4 ». 2d. comptant et de l i s . 6d. 
k 41s. 4d. k I mois. 

La Bourse de l'après-midi clôture finalement k 41s. 
2d. comptant ven leurs, 41s. 1 !i„d. acheteurs. 

MEHCUH1ÂLES OiVÊiiSES 
n. . , _ _ . C O U R T R A I , 8 juin. 
Krom. b l a n c . 17 /a . . . . . A v o m o , 10 7'-. 

•> roux. . . 15 75 . . Fèverolles h . . 17 5o 
Seigle 13 25 . . . . I Chicorée . . . . 16 . " . " 

• Huile», Graines et Tourteaux 
Huile de cobra 54 . hA 25 1 Tourteaux 

.. de lin 51 50 51 75 De eolia 17 
Gr. de colza 2 ? . . 2 ) 5 ' I » Un 19 

" de lin. 28 . . 23 23 | » chanvre 

U 

M S I K ^HiS du 
Préoéd 
clôture. 

83 65 
82 25 

1' 1 ib 
32 i 75 

97 05 
17 12 

59 5'7 

1363 75 

730 

VALEURS 

F o n d s d 'Etat 
5 0/0 amort i ssable . . . . 
1 0/0 
4 T? nouveau. 
Egyptienne 
Italien . . 
Turc 
Extér.eur . . . 

V a l e u r s d e C r é d i t 
llanque de France. . . 
Fou ier. 
Mobilier fronçai» . . 
ISanque de Paris . . . 

537 50j Crédit Lyonnais. 
461 25 

1250 . 
1680 
817 5'.i 

615 . 
'.83 75 
3s l 2S 

2150 
557 5'J 
450 . . 
!41 .'5 
263 7:, 

Seciéti Générale 

C h e m i n s d e fer 
L y m Actions 
Nord. . » 
Ouest . . 
Url ans 
Autrichiens 
l.ombu-ds. * 
Saragosse , « 

V a l e u r s d i v e r s e s 
Comp. parisienne dugas 
Sues 
Banquo ottomane. 
Banque J. KP Timbale. 
Mobilier espagnol 
Rio-Tiuto 

mercredi 10 
Cours 
d'ouv 

83 60 
82 2 ' 

1 0 il 
323 75 

36 »! 
17 07 

1331 25 

1250 . . 

613 75 
2<i 73 
332 50 

2150 . 
518 75 
450 . 

Cours 
de 2 h 

juin 

daolâ» 

88 65 B 70 
82 25 

110 25 
321 . . 

96 95 
17 05 
59 3 8 

5150 
1361 . 
245 . . 
<3<' 50 
537 50 

1247 . 
1675 
848 75 

1315 

tu Î83 75 
J82 50 

8155 . 

418 75 
l ' I 25 
262 H 

o2 25 
110 40 

97 05 

58 50 

1365 . . 

7.15 . . 
536 25 
482 50 

b50 . . 

615 . . 

385 . . 

2162 50 
M6 . . 
450 . . 
145 . 
261 » 

COURS DE CLOTURE A U COMPTA NT 
_ . _ , ,Oit 10 juini 18S5. 

K B W - Y 0 3 K , 9 juin. 
»FPBOVI3IONSEMSHT YI8IBLS : 

Blé . . 37.200.00» bushelsoontr*3j.800.OOOsem. préoéd. 
Mais. 6.400.000 t » 5.100.000 » 

Telegraausea eommuniquoa par U. B'iltMU-Qrymoaprii. 

L E H A V R E , I O j u i n 
Ventes : 1,3:0 balles. Marché soutenu. 

l . i l . ' . l t i ' O O U 1 0 j u i n 
Ventes : 8 000 belles. Marthe- soutenu. 

N E W - Y O R K , O j 
M idling Upiand, 10 5,8. 
M dlingaméricain: k N»w-Orléans, lu 1.4 S*vaoab,n 

0 3,8. 

L e q.reo cur-gûrant : Â L M I J Ï U K J S O Î J ? 

- • 
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